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A propos du BIP - Bruxelles Info Place 
Il est situé dans un beau bâtiment au 2-4 de la rue Royale, 
dans le quartier des musées. Il abrite l'Office du Tourisme, 
l'exposition « Experience Brussels » et des salles de réception. 
-Experience Brussels, une manière de redécouvrir la Région de 
Bruxelles-Capitale sous toutes ses coutures. La scénographie 
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étonnante vous entraînera vers ses habitants, son urbanisme, 
sa vie culturelle, ses institutions, son identité européenne. 
Exposition ludique et interactive pour tous les âges. Entrée 
gratuite, ouvert tous les jours de 10 à18h. A écouter: le « Echte 
Brusseleir » vous donnant des informations via différents 
écrans, en bruxellois évidemment (traductions en français, 
flamand, anglais) A faire: se prendre en photo dans les lieux 
proposés en entrant votre adresse mail. Vous aurez la surprise 
d'avoir votre ou vos photos sur votre ordinateur. A voir: la 
grande maquette de la Région vous permettant de situer des 
lieux importants. 
-Côté Office du Tourisme, des livres sur Bruxelles en plusieurs 
langues sont proposés à l'achat, pour tous les goûts, à tous les 
prix. Des dépliants pour concerts, théâtres, cinémas, hôtels, 
expositions...sont mis à disposition. Un comptoir d'informations 
accueille les touristes en plusieurs langues. La salle est joliment 
aménagée. 
-Via le site www.biponline.be vous pouvez d®couvrir le site ñvisit 
brusselsò qui est bien fait (mais vous devrez choisir la langue 
française car vous tombez dôabord sur la version anglaise !). 
Que de choses à voir et à faire à Bruxelles ! Vous pouvez 
trouver où dormir, où manger ou boire, où sortir. La rubrique 
you are/you want vous permet de choisir selon votre 
personnalité ou vos souhaits. J'ai tapé « luxe », on me propose 
la villa Empain, le musée van Buuren, Pierre Marcolini, un tour 
des quartiers dédiés à la mode, le resto Comme chez soi. En 
tapant culture je découvre une visite Art nouveau, le musée 
Magritte, la villa Empain, un parcours BD, Brussels 
Contemporary. Un petit film nous montre les classiques 
évidemment mais aussi des événements tels que le Summer 
festival, Couleur Café, Plaisirs d'hiver, Bruxelles-les-bains. On y 
apprend que Bruxelles est la première destination de congrès, 
qu'il y a 1700 associations internationales, 14 500 événements 
l'an, 100 musées. Cela donne vraiment envie de venir. 

 
 

Ginette De Corte 
 

 

http://www.biponline.be/
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Nos prochaines activités  

 

  

NOVEMBRE  2011.  

 
 
Mercredi 02/11 de 14 à 16 heures ï Activité 2011/33 ï Ping-
pong 
 
Réunion: à 14 H 00 dans notre local au 116 Ch. de Ninove. 
 
 
Jeudi 17/11 à 10H30 ï Activité 2011/34 ï Visite  de 
l'exposition « Bruxelles à l'aquarelle ». 
 
Entre 1894 et 1897, le peintre Jacques Carabain réalise 59 
aquarelles de Bruxelles: images baignées de lumière et de 
couleurs des quartiers qui reliaient le haut et le bas de la ville, 
des nombreuses impasses, du port et des industries à l'intérieur 
même de l'enceinte. Ces îuvres ont été commandées sur 
ordre du bourgmestre Charles Buls qui était bien conscient du 
fait que dans les années à venir, d'importants témoins du vieux 
Bruxelles allaient disparaître. Si certains quartiers sont 
facilement reconnaissables comme le Sablon, les alentours de 
la Grand-Place, d'autres lieux ont complètement changé: les 
bateaux ne pénètrent plus jusqu'au cîur de la ville et 
beaucoup d'impasses habitées par des ouvriers n'existent plus 
ou ont reçu une nouvelle affectation. Des photos de la même 
époque, de périodes plus tardives et de l'époque actuelle 
permettent une comparaison intéressante. 
 
Rendez-vous : à 10h15 devant la Maison du Roi, Grand-Place 
Inscription préalable obligatoire auprès de Ginette De Corte en 
téléphonant après 18 h au 02/569 53 70 ou 0497/62 85 75 
Prix : 5 ú pour les membres, 7 ú pour les autres à verser au 
compte : BE31 0882 0522 8955 de lôAssociation culturelle de 
Dilbeek. 
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Dimanche 20/11 à 14 heures ï Activité 2011/35 ï 
promenade pédestre à Waterloo. 
   
Nous vous proposons une promenade  dôautomne  de 5 km au 
départ de la butte du Lion de WATERLOO (Situé sur la 
commune de Braine-lôAlleud).  
Nous parcourrons les superbes campagnes  protégées du  lieu-
dit  LA MARACHE  situé entre le Couvent de Fichermont, le 
Golf de Waterloo  et le village de Ransbeck (autrefois 
Ransbeek). 
Belles campagnes  composées de petites routes pavées,  de 
chemins creux, de bois, de terres agricoles, de fermes cachées 
dans un creux. Campagne si tranquille où des milliers 
dôhommes ont souffert et/ou ont perdu la vie il y a pr¯s de  200 
ans.     
Rendez-vous : au pied de la célèbre Butte du lion,  vaste 
parking,  le dimanche 20 novembre à 14 heures. Prévoir les 
chaussures adéquates à la promenade, nombreux chemins en 
terre battue. 
Inscription obligatoire  pour nous faire connaître vos 
coordonnées,  ceci afin de vous informer de toute rectification 
de derni¯re minute ou dôannulation en cas de trop faible 
participation au N° 02/569.31.09 ou 0477/39.19.34   
A bientôt,  Nicole et Albert De Preter.  
 
NB : La participation aux activités est gratuite, toutefois seules 
les personnes en règle de cotisation (7,50 Euros) bénéficient de 
la couverture de notre assurance.  
Il nôy aura pas de promenade organis®e en janvier /f®vrier 
2012. 
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Vendredi 25/11 à 20 heures ï Activité 2011/36 ï Conférence 
et diaporama : « Du Christianisme ¨ lôOrthodoxie » 
 
Côest ¨ lôempereur Constantin que nous devons lôinstallation de 
la chr®tient® dans lôEmpire romain. Apr¯s avoir vaincu ses 
ennemis il devient le seul ma´tre de lôempire. Plus par int®r°t 
que par conviction, Constantin se convertit au christianisme. 
Son principal ennemi ®tait Gal¯re, quôil a ®limin® au cours dôune 
bataille décisive. Il fonde une nouvelle capitale qui va porter son 
nom : Constantinople. Rome, à partir de cette époque va jouer 
un rôle secondaire. La raison en est stratégique, car il faut 
d®fendre lôEmpire sur ces fronti¯res orientales. Les Perses et 
les Goths deviennent de plus en plus menaçants. 
Constantin favorise le christianisme, car il est persuadé que la 
religion va jouer un grand rôle dans lôunit® de lôempire. Mais lui 
et ses successeurs vont être confrontés à différentes 
dissensions et cette unité va être mise en péril. 
On cr®e, dans lôoptique dôunifier la croyance, un concile pour 
discuter des problèmes qui pourraient entraver une croyance 
unique. Au cours du 1

er
 concile de Nicée en 325 on envoie en 

exil Arius. Ce pr°tre dôAlexandrie nie lô®galit® des trois 
personnages de la Trinité. Constantin se charge 
dôexcommunier Arius et par cet acte on assiste ¨ la mont®e de 
lôemprise de lôEtat sur lôEglise. 
Au cours des siècles suivants il y aura, au total 7 conciles 
îcum®niques. LôEglise dôOrient va se baser sur ces 7 conciles 
pour organiser sa structure. Les Lombards qui ont envahi 
lôItalie, donnent lôoccasion au pape byzantin L®on III de 
prononcer des mesures contre Rome. Le pape romain Etienne 
II, sôadresse au roi des Francs, P®pin le Bref, pour sa protection 
en 754. P®pin confie les territoires quôil a reconquis, au pape et 
à cette date les Etats Pontificaux deviennent indépendants de 
Constantinople. Au cours des années suivantes, la séparation 
ne fait quôaugmenter. En 1054, les l®gats pontificaux envoy®s ¨ 
Constantinople et le patriarche byzantin Michel Cérulaire, 
sôexcommunient r®ciproquement. 
En 1204, le sac de Constantinople commis par les croisés latins 
ach¯ve la rupture de lôOccident et de lôOrient.  
Lôexpos® sera agr®ment® de nombreuses illustrations. 
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Présentation : Sacha Korsak, guide-conférencier déjà invité 
auparavant 
Réunion : à 20 heures dans notre local du 116, Chaussée de 
Ninove ; entrée libre. 
 
 

DECEMBRE  2011.  

 
 

Vendredi 2/12 à 20 h 00 ï Activité 2011/37 ï Reportage 
audiovisuel sur «  Pérou, paysages andins, villages 
indiens ». 
 
Qui dit « Pérou è pense dôabord ¨ Machu Picchu, cette 
mystérieuse cité inca, si bien perdue dans les montagnes que 
Pizzaro nôy arriva jamais et quôelle ne fut red®couverte quôen 
1911 ! Mais le P®rou côest aussi Trujillo, une ville coloniale du 
Nord ; Tortugas, la plage des pélicans ; le désert côtier de 
Sechura ; les pêcheurs de Pimentel ; les îles flottantes du Lac 
Titicaca ; les femmes indiennes de Capa Chica ; Sillustani, la 
« cité des morts » oubliée ; les Huacas de la région de Casma; 
Tambo Colorado, la citadelle colorée ; Chauchilla, des momies 
dans le désert ; les entonnoirs de Cantalloc et les mystérieuses 
lignes enchevêtrées tracées sur le sol (500 m à 8 km) de 
Nazca. En deuxième partie nous découvrirons Lima, la feria de 
Huancayo et puis nous irons à la rencontre des « gauchos »  et 
de « vrais » troupeaux de lamas; Quinoa, le domaine des 
potiers et un marché sans touristes, Mariscal Caceres ; Pisac, 
un marché, une messe, une ville inca ; Andahuaylillas, la 
« Chapelle Sixtine » des Andes ; Arequipa, la ville blanche ; 
Santa Catalina, le plus beau monastère du monde ? Et aussi 
les belles indiennes de Raqchié 
Un beau dépaysement, à ne pas manquer.    
 
Présentation : Paul Coessens, conférencier déjà connu de 
notre Association 
Réunion : à 20 heures dans notre local du 116, Chaussée de 
Ninove ; entrée libre. 
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Mercredi 7/12 de 14 à 16 heures ï Activité 2011/38 ï Ping-
pong 
 
Réunion: à 14 H 00 dans notre local au 116 Ch. de Ninove. 
  
 
 
Samedi 10/12 à 14 h. ï Activité 2011/39 ï Visite   guidée de 
l'exposition « La miniature flamande, l'apogée du livre 
manuscrit ». 
Une exposition de la Bibliothèque royale de Belgique et de la 
Bibliothèque nationale de France qui ont réuni leurs collections. 
Au total plus de 140 manuscrits enluminés seront présentés 
dans une mise en scène originale. Certains sont inédits, 
d'autres n'ont plus été montrés depuis 50 ans. Age d'or de la 
miniature flamande, le 15ème siècle marque un tournant dans 
l'histoire du livre manuscrit. Le « Siècle de Bourgogne » si riche 
en splendeurs, voit surtout l'essor sans précédent de l'art de 
l'enluminure. Jamais auparavant, elle nôavait atteint de tels 
sommets. C'est toute la littérature médiévale qui défilera sous 
les yeux des visiteurs: l'histoire dôAlexandre le Grand, les 
chroniques et conquêtes de Charlemagne, les chroniques du 
Hainaut, l'histoire de la Toison d'or... A l'époque, le nom des 
enlumineurs était aussi connu que celui de peintres tels Rogier 
van der Weyden (Roger de la Pasture), Hans Memling ou le 
Maître de Flémalle. 
Courte exposition de 3 mois, elle sera présentée ensuite à 
Paris. 
Rendez-vous : à 13 h 45 dans le hall de l'Albertine (entrée 
Gutenberg par lôacc¯s du c¹t® du Mont des Arts) 
Inscription préalable obligatoire auprès de Ginette De Corte en 
téléphonant après 18 h au 02/569 53 70 ou au 0497/62 85 75 
Attention nombre de places limité ! 
Prix : 5,00 ú pour les membres, 7,00 ú pour les non membres ¨ 
verser au compte BE31 0882 0522 8955 de lôAssociation 
culturelle de Dilbeek. 
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Samedi 17/12 à 16 heures ï Activité 2011/40 ï « La vie et 
lôîuvre de Dietrich Buxtehude » (1637 ï 1707) 
 
Fils dôorganiste, Dietrich Buxtehude naît en 1637 dans le 
Holstein, alors danois. Après de probables études classiques à 
Elseneur (DK), il étudie la musique probablement sous la 
conduite de son p¯re. En 1657 il est nomm® titulaire de lôorgue 
de Sainte-Marie de Helsingborg (DK ¨ lô®poque de la guerre 
entre le Danemark et la Su¯de, aujourdôhui su®doise). En 1660 
Buxtehude réside avec ses parents à Elseneur où il devient 
titulaire de lôorgue de Sainte-Marie et en 1667 il succède à 
Franz Tunder ¨ lôorgue de Sainte-Marie de Lübeck, ville 
hanséatique, importante métropole commerçante : ses revenus 
(472 thalers) repr®sentent le double de ce quôil percevait ¨ 
Elseneur. En 1668 il épouse la fille de son prédécesseur, Anna 
Margaretha qui lui donnera 7 filles. D. B. a en charge la 
direction musicale des c®r®monies, lôentretien des instruments 
et la responsabilit® dôun ensemble vocal dôune ®cole. Le 
compositeur-organiste va développer les fameuses soirées 
musicales Abendmusiken, concerts spirituels proches de 
lôoratorio, et la bourgeoisie l¿beckoise lui commande des 
musiques pour des fêtes privées, des mariages. D.B. suscite 
lôadmiration de ses contemporains au nombre desquels 
Pachelbel et le jeune Bach : lôinfluence du ma´tre est ®vidente 
dans la fameuse Toccata et fugue en ré mineur de Bach. En 
1703 le Conseil de Lübeck invite Johann Mattheson et Haendel 
comme candidats potentiels à la succession de Buxtehude, 
toujours titulaire de lôorgue et ©g® de 66 ans. Finalement le 
maître va désigner Johann Schieferdecker qui arrive à Lübeck 
en 1705 et épousera la fille aînée de Buxtehude, Anna 
Margreta, clause prévue, prétend-on, par D.B. qui meurt le 9 
mai 1707, ¨ 70 ans. Il est inhum® dans le caveau de lô®glise o½ 
reposent son père et ses 4 filles mortes prématurément. 
Parmi ses îuvres on compte 113 cantates, des arias, des 
concerts spirituels, 89 pièces pour orgue fondées sur des 
chorals selon la liturgie luthérienne,  de la musique pour 
clavecin (des suites et des variations), 22 sonates de musique 
de chambreé  
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A lôexception de Bach, D.B. nôa gu¯re influencé la musique de 
son temps. Spitta, musicologue allemand, redécouvre cette 
musique près de 2 siècles plus tard, et publie en 1873 les 
îuvres pour orgue. Dans lô®volution de la musique protestante, 
D.B. constitue un jalon important entre Heinrich Schütz (1585 ï 
1672) et J. S. Bach (1685 ï 1750) ; il influencera également le 
jeune Gustav Mahler. 
Parmi les illustrations musicales qui ®mailleront lôexpos® nous 
entendrons (et verrons sur DVD) de larges extraits des 7 
cantates du cycle  Membra Jesu Nostri de 1680 qui est une 
contemplation imaginaire des souffrances du Christ depuis les 
plaies aux pieds jusquô¨ celles du visage.   
 
 
 

Important 
Pour les visites avec réservation et payement obligatoire, 
le désistement doit être communiqué impérativement au 
responsable de la visite dès que possible pour permettre 
dôavertir les personnes inscrites sur la liste dôattente. Si le 
responsable de la visite nôest pas inform® 24 heures avant 
la visite par tél. ou GSM, nous ne pourrons assurer le 
remboursement. 

 
 
 

Nos pr ojets pour le futur  

 
Vous pouvez déjà noter dans vos agendas : 

¶ Samedi 7 janvier 2012 : notre repas traditionnel au 
« 116 ». 

 

¶ Jeudi 12 janvier : Europalia Brésil au Palais des Beaux-
Arts. 

 

¶ Et plus tard (sous réserve): une pièce de théâtre (Don 
Juan de Molière) ; le musée de la franc-maçonnerie ; le 
mus®e Mas ¨ Antwerpené.  
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Ailleurs dans la périphérie  

Certaines associations "sîurs" vous proposent pour cette 
même période des activités dont vous pourrez prendre 
connaissance en appelant : 

¶ Alsemberg-Beersel-Culture: 0475/23.19.91 

¶ Berchem-Ste-Agathe: 02/469.26.75 au Centre culturel 
francophone " Le Fourquet", Place de l'Eglise, 15 

¶ Grimbergen: 02/268.44.49 ou 02/262.11.99 

¶ Rhode-St-Genèse: Mr. Decroly  02/358.28.71 

¶ Leeuw-St-Pierre qui tient une bibliothèque ouverte tous les 
samedis non fériés de 9 heures à midi, infos au 
02/377.18.14 

¶ Zaventem: 068/55.32.64 ou 0475/47.27.64. 

¶ Drogenbos : 
Le dimanche 20 novembre de 8h30 à 12h30 aura lieu un 
petit d®jeuner oxfam ¨ lô®cole communale ç le petit chemin » 
228, grand route à Drogenbos. 
Ce petit d®jeuner est organis® conjointement par lô®cole et 
les amis des artisans dôAlarc¯s, coop®rative au Niger.  
Au programme : exposition-vente de lôartisanat et  thé 
touareg 
- projection du film « Mali dôor » réalisé par Eric Pauporté. 
Réservation souhait®e soit ¨ lô®cole t®l : 02/ 377.57.43 soit 
auprès de Marianne Dedecker téléphone : 02/ 374.28.53 ou 
0496/ 91.52.23. 
Prix : 5 ú pour les adultes et 3 ú pour les enfants. 
Les bénéfices serviront à soutenir la scolarisation des 
enfants dôAlarc¯s au Niger. 

 

Journal CARREFOUR  

Ce journal créé il y a 27 ans est distribué à Dilbeek et Grand-
Bigard et a pour objectif dôinformer les francophones de la 
p®riph®rie sur lôactualit® politique et culturelle des communes 
du Brabant Flamand. Vous pouvez le consulter sur le site 
www.carrefour.be . 

http://www.carrefour.be/


11 11 

Souvenirs, Souvenirsé 

 
Balade en deux temps à Ixelles le 24 septembre :l'hôtel 
Saintenoy 
Paul Saintenoy est issu d'une famille d'architectes, il est le petit-
fils de Jean-Pierre Cluysenaer à qui l'on doit les Galeries Saint-
Hubert et le château du baron de Viron à Dilbeek. La réalisation 
la plus connue de Saintenoy est le bâtiment de l'Old England à 
Bruxelles. Il avait acheté un hôtel de maître de style 
néoclassique dans la rue de l'Arbre Bénit. Habitation curieuse 
agencée selon ses conceptions esthétiques. Il s'est intéressé 
aux styles du passé et à l'archéologie. De ses voyages, de ses 
découvertes chez les antiquaires, il a ramené des éléments de 
tous les styles qu'il va intégrer dans la décoration de sa maison. 
A l'origine, celle-ci était dotée d'un immense jardin, domaine 
privilégié de son épouse. Malheureusement il n'en reste pas 
grand chose. La Vague, le vitrail du grand salon est une îuvre 
du maître-verrier Raphaël Evaldre, très actif à Bruxelles durant 
la période Art nouveau. Le carton a été réalisé par Privat-
Livemont, autre artiste important de la même époque. La Vague 
représente une tête de jeune femme aux prises avec une mer 
très agitée, vagues écumantes et longs cheveux chargés de 
coquillages, gonflés par le vent, sont exploités pour développer 
les arabesques caractéristiques du style Art nouveau. L'hôtel 
Saintenoy, qui est classé, est occupé aujourd'hui par une 
association catholique hongroise.  
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Sgraffites 
 

Madame De Boeck, notre guide, est très active dans le Groupe 
d'Etudes et de Recherches Peintures murales et Sgraffites 
culturels. Sa sîur, Nicole Cordier, s'était spécialisée dans la 
restauration de ces îuvres qui souffrent chez nous des 
conditions atmosphériques. Nous avons pu admirer une 
superbe restauration sur la maison de Géo Ponchon, rue de la 
Croix. La maison-atelier date de 1898, elle possède un sous-
bassement en pierre bleue, le reste est enduit. Des sgraffites à 
motifs d'oiseaux et de feuillages aux couleurs tendres ornent la 
façade. Dans l'atelier de Nicole Cordier, nous avons pu 
comprendre ce qu'est un sgraffite, technique de décoration 
consistant à recouvrir d'une mince couche d'enduit clair, une 
première couche de ton sombre. Un dessin est ensuite créé en 
grattant partiellement l'enduit clair, alors qu'il est encore frais, 
pour mettre à jour l'enduit foncé sous-jacent. Les traits des 
dessins apparaissent ainsi en creux et en foncé. En outre, la 
couche d'enduit clair peut être mise en couleur. 

 
 
 

Ginette De Corte 
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